
THEME : Science économique – Le.s marché.s

Question n° 1 : Comment un marché concurrentiel fonctionne-t-il ?  

Pour bien comprendre ce dont nous allons parler dans ce chapitre (les clés de 
compréhension) 

Qui  n’a  jamais  entendu  parlé  du  marché     ?  Qu’il  s’agisse  du  marché  du  dimanche  ou  de  celui  de
l’immobilier, il est fréquent d’entendre parlé du « marché ». Mais au-delà des exemples variés de marchés,
cette notion est un concept central de la pensée économique. Conceptualisé par Léon Walras, le marché
concurrentiel correspond à un idéal type, c’est-à-dire un modèle à partir duquel il est possible d’analyser la
réalité et, de définir différent degré de concurrence selon la structure (ou l’organisation) des marchés réels.
Nous étudierons le fonctionnement de ce marché idéal  : les déterminants de l’offre et de la demande ainsi
que leur sensibilité au prix. Nous déterminerons les conditions de l’échange et le rôle du prix d’équilibre
dans ce processus.  Nous montrerons qu’à l’équilibre,  les gains à l’échange mesurés par le surplus global
sont  maximum pour  mes  producteurs  et  les  consommateurs.  Enfin,  nous  étudierons  les  processus  à
l’oeuvre lorsque le marché concurrentiel est perturbé par un événement comme la mise en place d’une
taxe forfaitaire.

Que dois-je obligatoirement savoir en fin de chapitre ? (objectifs d’apprentissage) 

Objectifs de savoirs du 
programme

- Savoir que le marché est une institution et savoir distinguer les marchés
selon  leur  degré  de  concurrence  (de  la  concurrence  parfaite  au
monopole), (I)
- Savoir  interpréter des courbes d’offre et de demande ainsi  que leurs
pentes, et comprendre comment leur confrontation détermine l’équilibre
sur un marché de type concurrentiel où les agents sont preneur de prix,
-  Savoir illustrer et interpréter les déplacements des courbes et sur les
courbes, par différents exemples chiffrés, notamment celui de la mise en
œuvre d’une taxe forfaitaire,  (II)
-  Savoir  déduire  la  courbe  d’offre  de  la  maximisation  du  profit  par  le
producteur et comprendre qu’en situation de coût marginal croissant, le
producteur produit la quantité qui permet d’égaliser le coût marginal et le
prix ; savoir illustrer avec des exemples,
- Comprendre les notions de surplus du producteur et du consommateur,
- Comprendre la notion de gains à l’échange et savoir que la somme des
surplus est maximisée à l’équilibre. 

Objectif(s) de savoirs 
complémentaire(s) 

- Différencier marché théorique et concret,
- Comprendre l’intérêt d’un modèle (si non traité en 2nde),
- Connaitre et expliquer les hypothèses du marché concurrentiel, 
- Connaitre les déterminants de l’offre et ceux de la demande, 

Objectif(s) de savoir-faire 
nouveau(x) [hors programme]

- Analyser un texte,
- Structurer un raisonnement sous forme d’AEI

Principaux savoir-faire révisés - Notion de modèle (nouveau programme de seconde),
- Notions d’offre et de demande.
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Plan du chapitre 

Pour commencer … 30’

I. Le marché, entre réalité et modélisation théorique   – 4h

 A. Le marché, une construction issues de règles formelles et informelles … 
 i. Droits de propriété, conventions et certaines organisations permettent l’échange 

marchand … (1h30)
 ii. Et font du marché une institution – (30’) (évaluation formatrice => correction + grille 

d’évaluation à faire) 
 B. Qui fait l’objet d’une modélisation fonction du degré de concurrence

 i. Derrière le marché concurrentiel, des hypothèses … (30’)
 ii. Les autres organisations (structures) de marché : une plus grande conformité avec la 

réalité ? (30’)

Texte de synthèse (30’)

II. Le fonctionnement du marché concurrentiel   – 2h

 A. L’offre et la demande … 
 i. L’offre : comment un producteur définit-il la quantité produite ? (1’) 
 ii. La demande : les déterminants de la demande du consommateur (30’)

 B. … Se confrontent et l’échange se réalise grâce à la fixation d’un prix d’équilibre  
 i. Le prix d’équilibre
 ii. Permet des gains à l’échange optimaux ...

III. La dynamique du marché concurrentiel   – 2h

 A. Chocs d’offre (ou de demande) : le merveilleux retour à l’équilibre … (1h) 
 i. Choc d’offre : cas général 
 ii. Et particulier : taxe forfaitaire dont s’acquitte le producteur

 B. Mais avec avec une possible diminution des gains à l’échange (ou « pourquoi taxer n’est pas 
bien ... ») -  (1h) 
 i. Une taxe forfaitaire acquittée par les consommateurs,
 ii. Source de diminution du surplus global. 

+ 1h d’examen le (24/9 ?)
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POUR COMMENCER … une petite sensibilisation à notre sujet 

Objectif  s  principaux   :  définir  ce  qu’est  un  marché,  rappeler  la  pluralité  des  marchés  et  introduire  la
distinction  entre  marché  réel  et  conceptuel  afin  d’introduire  l’idée  du  paradigme du  marché  comme
explication du réel (ce qui permet d’expliquer la sophistication de la théorie et donc les chapitres suivants).
Remarques  :  Il  s’agit  aussi  de  stabiliser  des  connaissances  « normalement »  acquises  en  seconde
« nouveau programme ». L’année dernière, le nouveau programme de seconde n’ayant pas eu cours, la
sensibilisation doit permettre de travailler ces notions (marchés, offre et demande). D’où le temps qui y est
consacré. 

Activité 1 : marché et marchés ...

 

Q1 : Quelle.s image.s représente.nt l’idée que vous vous faites d’un marché ? Classer les images selon
qu’elles représentent ou non un marché - 3’.

Q2 : Lister les points communs et différences ? Complétez le tableau en duo avec votre voisin.e – 7’. 
Points communs Différences 

Vendeurs / acheteurs,
Echange par le biais d’un prix

Biens ou services, 
Nombre acheteurs / vendeurs, 
lieu réel / espace numérique - immatériel, 
Local / international, 
Contact direct / contact intermédié. 

Q3 : En déduire une première définition du marché ? - 5’
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Marché = lieu réel (physique ou numérique) sur lequel se rencontrent une offre et une demande de bien.s 
ou de service.s et sur lequel l’échange se réalise par le biais d’un prix.

=> Rappel sur la typo des marchés (B&S, monnaie, travail) => demander un exemple à l’oral (O/D/ce qui 
est échangé/prix)

=> demander aux élèves s’ils.elles ont un souvenir de ce qu’est un modèle (lien avec le nouveau 
programme de 2nde) => introduction orale de l’idée qu’existe une approche théorique du marché (une 
représentation abstraite) & qu’il faut regarder si ce modèle permet d’expliquer les marchés réels 
(physiques ou numériques) => on ajuste la définition du marché (lieu abstrait – virtuel - ou réel où se 
rencontre une offre et une demande de biens ou de services …).
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I. Le marché, entre réalité et modélisation théorique  

 A. Le marché, une construction issues de règles formelles et informelles … 

 i. Droits de propriété, conventions et certaines organisations permettent l’échange 
marchand

Objectif  s   : montrer que le marché, pour fonctionner, nécessite des règles formelles (droit de propriété,
utilisation d’une monnaie par exemple) ou informelles (coutume par exemple) pour exister et fonctionner.

>>>>>>>>>>>>>>>---------------- POINT MÉTHODE ! : APPRENDRE À LIRE UN TEXTE----------------<<<<<<<<<<<<<<<

Travailler sur un texte est un exercice récurrent dans plusieurs disciplines, les SES bien sur, mais aussi l’histoire
géographie, HGGPSP par exemple. Il est donc important de prendre de bonne habitudes. Avant de lire un (ou plusieurs

textes), il est préférable de lire les questions qui y ont trait. Ce travail fait, il faut se munir d’un stylo ou un stabilo et
amorcer la lecture en identifiant les informations susceptibles de répondre aux questions posées. 

>>>>>>>>>>>>>>>----- -----------------------------------------------------------------------------------------------------<<<<<<<<<<<<<<<
Activité 2     :   Le marché, une construction sociale.

C’est à Venise, dans cette cité-Etat italienne dégagée des carcans de la société féodale et corporatiste, qu’est né pour
partie le capitalisme moderne. A l’époque où l’imprimerie révolutionne la diffusion des savoirs et des innovations, la
concurrence internationale à laquelle doit faire face la République des doges s’accroît. Dès 1474, la Parte Veneziana,
adoptée par le sénat vénitien, établit, pour une durée de dix ans, un  droit des privilèges accordés à tout inventeur
d’une technique nouvelle non évidente, utile et matériellement au point. Et ce, afin d’encourager la recherche, de
compenser les frais engagés et d’aider ainsi à la réalisation de progrès qui puissent profiter au commerce de la lagune.

Source     : Gérard Vindt, 1474  : l’invention du brevet à Venise, www.alternatives-économiques.fr, 25/07/2019

L'anthropologue américain Clifford Geertz a étudié le fonctionnement du souk de Sefrou, dans le centre du Maroc. À
l'époque de la recherche, ce grand marché compte 600 échoppes. Perplexe, Geertz observe que toutes les balances
du  souk  ne  sont  pas  équilibrées  (les  poids  ne  sont  pas  harmonisés).  Il  observe  aussi  que les  prix  d'une  même
marchandise diffèrent d'une échoppe à l'autre au sein même du souk. Il se demande pourquoi les gens achètent (et
vendent) avec un tel risque de se faire – en apparence- arnaquer. Mais, en continuant sa recherche, il se rend compte
que les vendeurs et les acheteurs nouent des relations particulières entre eux. Avant toute transaction, ils s'échangent
des cadeaux de plus ou moins grande valeur. C'est une manière de s'assurer de la fidélité (du client) et de l'honnêteté
(du vendeur) – cette convention s'appelle le  clientélisme. Et puis, surtout, Geertz s'aperçoit que, à la différence des
prix d'un supermarché, les prix du souk se négocient. C'est ce qu'on nomme le marchandage. 

Source     : Erwan Pastol, résumé de « Suq : The Bazaar Economy in Sefrou », Meaning and Order in Moroccan Society: Three

Essays in Cultural Analysis (1979) 

Il importe tout d'abord de définir ce que l'on entend par transaction marchande, ou échange marchand [...]. 
Commons (1934) est le premier à mettre nettement en évidence qu'une transaction constitue avant tout « un transfert
légal de propriété », et non, comme dans la vision standard de l'échange, le transfert physique d'un bien […].
[…] Une spécificité majeure des relations marchandes vient du fait qu'elles se construisent autour d'évaluation et de
calculs monétaires. 

Source : B. Coriat et O. Weinstein, La construction sociale des marchés, La lettre de la régulation n°53, sept. 2005

La croissance du commerce à longue distance [a historiquement posé des] problèmes de coûts de transaction1. L’un de
ces problèmes consistait en la négociation et l’application de contrats dans les parties étrangères du monde […]. Les
problèmes d’application en route étaient résolus par des forces armées, protégeant le navire ou la caravane, ou par
paiement de droits de péage ou de tributs de protection des groupes coercitifs locaux. La négociation et la mise en
application dans des parties éloignées du monde entrainaient typiquement le développement de poids, de mesures et
d’unités  de  compte  standardisés, un  milieu  professionnel  spécialisé  dans  l’échange,  notaires,  consul,  tribunaux
commerciaux, et des enclaves de marchands étrangers protégés par des princes étrangers en échange d’impôts. 

Source : Douglass North, Institutions, Journal of economic Perspectives, 1991  
1 Ensemble des coûts liés aux échanges marchands : transports, négociation, etc.

SES 2020/2021 – 1ère – Chapitre « Marché concurrentiel » 5



Q4 : A partir des textes ci-dessus, identifier ce qui permet l’existence et/ou le bon fonctionnement d’un 
marché (ou de l’échange marchand). Soulignez dans les textes les termes (notions) qui vous semblent 
pertinent puis faites en une liste avec ces termes (dans le schéma ci-dessous) 

Conditions à l’échange marchand

Clientélisme 

Marchandage 

Poids, unité de compte (monnaie) 

Brevet (droits des privilèges)

Droits de péage

Forces armées

Notaires, consul, tribunaux commerciaux

 ii. Et font du marché une institution.

Objectif  s   :  poser les bases méthodologiques du raisonnement argumenté et  faire de l’AEI => démonter
que le marché est une institution ; savoir que le marché est une institution (et l’expliquer)

Activité    3   : 

>>>>>>>>>>>>>--- POINT MÉTHODE ! : CONSTRUIRE UN RAISONNEMENT, LA MÉTHODE AEI ---<<<<<<<<<<<<<

En SES, je demande à mes élèves d’élaborer des démonstrations, comme ils.elles le font en sciences physiques par
exemple. Il vous faudra donc utiliser des savoirs, par exemple des définitions de notions, comme vous utiliseriez des

théorème en maths ou, des informations factuelles comme des statistiques pour argumenter. En aucun cas il ne s’agira
de donner une opinion sans justification. 

Pour cela, je vais vous demander d’utiliser une méthode que nous nommons l’AEI. Derrière cet acronyme, se cache une
démarche en 3 temps : Affirmer – dire ce que je vais démonter, Expliquer – c’est-à-dire démonter et Illustrer – donner un

exemple.

>>>>>>>>>>>>>>>----- ------------------------------------------------------------------------------------------------------<<<<<<<<<<<<<<<

Q5 :  A  partir  d’une  des  définitions  de  la  notion  d’institution  (à  connaître  parfaitement  !!!),  vous
montrerez que le marché est une institution. Pour cela, vous utiliserez les résultats de la question 4 et,
bien sur, la méthode AEI.

Définition  : I  nstitution     = Ensemble de règles, formelles ou informelles, et des organisations qui donnent un
cadre aux interactions individuelles et qui permettent qu’elles se coordonnent.

Travail individuel avec un.e élève qui propose son § argumenté au tableau (tout le monde note) puis 
suggestion de correction / amélioration de toute la classe. 
Puis correction au tableau à partir de la proposition de l’élève et d’un schéma logique  : 
Le marché (A) = des transactions permises par des règles formelles et informelles (A = B)
Or  : institution (C) = ensemble de règles … (B) 
Donc  : marché (A) = institution (C)

A : Le marché est une institution.
E :  En effet, pour qu’existe un marché et que s’établissent des échanges marchands, il est impératif que
soient mises en place des règles. Deux sont indispensables : des règles de droit qui précisent les droits de
propriété, c’est-à-dire qui indiquent à qui appartient quoi ; un système de paiement donc une monnaie. De
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Règles informelles 
(conventions, coutumes, 

etc.)

Règles formelles
(lois, règlements, ...)

Organisations

Existence et  
fonctionnement d’un 

marché



plus, d’autres règles, formelles ou informelles assurent ou facilitent l’échange. Elles sont nombreuses : du
marchandage observé sur le souk au label bio qui indique aux consommateurs qu’ils  peuvent acheter
certains produits. Enfin, des organismes tels que des tribunaux de commerce, ou même la douane (police)
assurent le respect des règles qui encadrent les échanges. D’autres comme l’OMC (organisation mondiale
du commerce) les encourage. Donc, un marché est constitué d’un ensemble de règles et d’organismes qui
assurent la coordination de l’échange marchand entre offreurs et demandeurs.
Or, une institution se définit comme un ensemble de règles et d’organisations qui donnent un cadre aux
interactions individuelles et qui permettent qu’elles se coordonnent.
Par conséquent, un marché est une institution.
I :  Prenons  un  exemple  particulier :  les  médicaments.  L’existence  de  brevets  garantit  aux  entreprises
pharmaceutiques la propriété de molécules avec lesquelles sont fabriqués les médicaments. Ces molécules
ne  peuvent  être  fabriquées  par  d’autres  entreprises  qui,  sinon  risqueraient  des  poursuites  devant  les
tribunaux. L’acquisition des médicaments se fait par le biais d’une transaction monétaire (médicaments vs.
somme d’argent). Mais avant cette achat, en France, il faut respecter certaines règles : la première est de
se rendre dans un magasin spécialisé : une pharmacie. Voire de consulter un médecin qui délivrera une
ordonnance précisant quels médicaments doivent être achetés. En outre, dans ce domaine, la sécurité
sociale favorise l’’existence du marché. En effet, un.e assuré.e peut bénéficier d’une prise en charge plus ou
moins grande du coût de ses médicaments. Ce qui favorise l’accès aux médicaments.
Cet ensemble de règles, d’organismes assurent l’existence de l’échange marchand donc, l’existence  du
marché du médicament et font de lui une institution. 

 B. Qui fait l’objet d’une modélisation fonction du degré de concurrence

Objectifs :  savoir  ce  qu’est  un  modèle  (rappel  de  seconde)  et  distinguer  marché  théorique  et  réel ;
connaître les hypothèses du modèle de marché concurrentiel et leurs implication ; savoir que la qu’il existe
plusieurs organisations (ou structures de marché) classées selon le degré de concurrence et être en mesure
d’en donner des exemples. 

 i. Derrière le marché concurrentiel, des hypothèses …

Au plan théorique, le marché en situation de concurrence pure et parfaite suppose la réalisation effective 
de cinq conditions (ou hypothèses vérifiées). Elles sont synthétisées par le schéma, ci-dessous : 

Q6 : Complétez le schéma avec les assertions ci-dessous. Il faut tenter de déduire la conséquence de 
chaque hypothèse.
(1) Permets de bénéficier d’opportunité de profit ou d’augmenter sa satisfaction de consommateur
(2) Acheteurs et vendeurs sont preneurs de prix1 (ou « price taker »)
(3) Le niveau de prix constitue une information synthétique fiable sur le bien ou le service (qualité, etc.)
(4) Le capital et le travail vont sur le.s marché.s qui les rémunère.nt le mieux
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Atomicité
Grand nombre 

d’acheteurs 
(demandeurs) et de 
vendeurs (offreurs)

Homogénéité
Produits identiques

Transparence
Informations sur les 

conditions de marché 
accessible sans coût à 

tous (acheteurs et 
vendeurs)

Fluidité
Libre entrée et sortie 

des offreurs et 
demandeurs

Mobilité des 
facteurs de 
production

(2) (5) (3) (1) (4)



(5) Il ne peut y avoir qu’un prix sur le marché 

Q7 : En quoi le marché du muguet du 1er mai peut être considéré comme un marché en CPP (il s’en 
rapproche), puis proposer un autre exemple de marché concurrentiel ? Faites 2/3 phrases afin 
d’argumenter et citez un exemple.

Le deuxième exemple à trouver doit servir à montrer que les marchés en CPP sont très rares (difficultés à 
trouver un exemple)
+ Indiquer rapidement en quoi se modèle est une référence à partir duquel la réalité est évaluée (et sa 
dimension normative).

 ii. Les autres organisations (structures) de marché : une plus grande conformité avec la 
réalité ?

Activité 5 : 

Q8 : Pour chaque exemple de marché proposé ci-dessous, indiquez la ou les hypothèses non 
respectées. 

Atomicité Homogénéité Fluidité

Restauration O N O

Transport ferroviaire de passagers en France N O N

Automobile N O/N Restreinte

Q9 : Complétez le tableau ci-dessous en positionnant les exemples marchés du tableau précédant et 
en proposant vos exemples.

Grand nombre de 
demandeurs

Petit nombre de 
demandeurs

Un demandeur unique

Grand nombre d’offreurs Concurrence parfaite
Ex. : marché des fruits et 
légumes / muguets

Oligopsone
Ex. : marché des 
composants pour l'industrie 
aéronautique

Monopsone
Ex. : Altadis (producteur de 
cigarettes)

Petit nombre d’offreurs Oligopole
Ex. : automobile, 
smartphones

Oligopole bilatéral
Ex. : haute couture 

Monopsone contrarié
Ex. : l’armée (peu de 
vendeurs : Thalès, Dassault, 
etc. )

Un offreur unique Monopole 
Ex. : transport ferroviaire 
(SNCF), distribution 
d’électricité (ENDIS)

Monopole contrarié
Ex. : concorde à l’époque 
(quelques acheteurs : air 
France, british airways et un 
vendeur : consortium franco
anglais)

Monopole bilatéral
Ex. : Framatome 
(construction de centrale) et
EDF avant la prise de 
contrôle de Framatome par 
EDF en 2018

Q10 : Quels sont les deux critères utilisés par Heinrich von Stackelberg pour mesurer le degré de 
concurrence sur un marché ?
Nbre d’offreurs et de demandeurs

Demander si ces critères sont suffisants. Faire remarquer que l’utilisation de ces deux critères permettent 
une bonne appréhension du degré de concurrence mais, que l’exemple du marché de la restauration serait
classé « concurrentiel » alors qu’il ne respecte par la condition d’homogénéité (concurrence 
monopolistique) => faire attention pour être rigoureux.ses.
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>>>>>>>>>>>>>>>>>> ----------- Pour conclure … ----------- <<<<<<<<<<<<<<<<<<

Complétez le texte suivant : 
Il existe une grande diversité de marchés  : le marché du travail, les marchés financiers ou des B&S. Tous partagent des
caractéristiques communes qui  permettent  de définir  un marché comme  [DEF].  Pour  que l’échange marchand se
produise, c’est à dire qu’un marché existe, il faut remplir un ensemble de conditions que sont, à minima, l’existence de
droits de propriété, comme des brevets, qui impliquent eux-mêmes un système juridique garantissant les contrats et,
l’existence de la monnaie, c’est à dire un système de paiement. D’autres règles, formelles comme le droit commercial
ou informelles comme un système de mesure ou encore, la présence d’organisations telles les tribunaux de commerce
s’ajoutent pour assurer le bon fonctionnement des marchés. Il s’agit donc d’une construction sociale.
Au plan théorique, le marché a été conceptualisé par L. Walras. Pour être considéré comme concurrentiel, un marché
doit remplir cinq conditions (ou hypothèses)  : 
- l’atomicité suppose la présence d’un grand nombre d’offreurs et de demandeurs. Elle fait que les acteurs du marché
sont preneurs de prix, c’est-à-dire qu’ils ne peuvent avoir d’influence sur le prix,
- l’homogénéité qui assure l’existence d’un prix unique,
- la transparence qui implique que le prix constitue un signal pertinent,
-  la  fluidité  qui  assure  l’entrée  et  la  sortie  des  acteurs  du  marché  pour,  notamment  saisir  les  opportunités  qu’il
présente, profit ou satisfaction accrue liée à la consommation d’un bien ou d’un service,
- la mobilité des facteurs de production, qui garantit que ces derniers soient rémunérés au mieux,
Si le modèle de marché concurrentiel pure et parfait ne se rencontre guère dans la réalité, il constitue une norme à
partir de laquelle il est possible de mesurer le degré de concurrence des différents marchés réels. La suppression de
certaines  conditions permet  de  mieux  décrire  la  réalité  ou  d’expliquer  plus  aisément  la  dynamique  de  certains
marchés. C’est par exemple le cas de la condition d’atomicité, qui, si nous la conservions ne permettrait pas de décrire
le marché de la téléphonie mobile ou encore celui de l’armement. Ou encore de la mobilité des facteurs de production
comme le travail, liée à l’existence de barrière comme le langage.
Pour se faire une idée correcte du degré de concurrence d’un marché, de son organisation, il est possible de l’analyser
à l’aune du nombre de demandeurs et  d’offreurs  qui  y  interviennent.  Il  en résulte neuf  structures de marché qui
permettent de décrire la majorité des situations existantes comme, par exemple, l’oligopole qui correspond au marché
de construction d’avions ou encore le monopsone qui suppose un demandeur unique.
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II. Le fonctionnement du marché concurrentiel  

 A. L’offre et la demande ...

Objectifs     : Connaitre les déterminants de l’offre et ceux de la demande ; représenter les courbes d‘offre
et de demande en fonction de l’évolution des prix ; comprendre que la courbe de coût marginal du
producteur correspond à la courbe d’offre ; savoir représenter graphiquement les courbes d’offre et de
demande et interpréter leur pente.

 i. L’offre : comment un producteur définit-il la quantité produite ? - 1h

Activité   4   : Le producteur ne choisit pas la quantité produite par hasard ...

A l’oral
Q11 : Selon vous, un individu décide de devenir producteur principalement pour : 
 Pour diriger des individus (les salarié.e.s),
 Pour partir en vacances quand il le souhaite
 Pour faire du profit,
 Par amour du risque.

Dans le cadre du modèle du marché, le producteur (offreur) cherche le niveau de profit idéal (on dit 
optimal). 
Le consommateur aussi cherche une situation optimale à travers l’échange  : sa satisfaction (mesurée par 
l’utilité) => cf. la demande 
Rq  : dans cette optique théorique, l’individu est un supercalculateur => un individu rationnel

Vous  êtes  producteur.trice  de  zepplins  à  énergie  solaire.  Vous  disposez  de  machines,  de  matières
premières et d’une équipe de salarié.e.s . Le tableau ci-dessous retrace l’évolution de vos coûts et de vos
gains en fonction du nombre de zepplins construits :

Nbre zepplin 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

Coût total 3 5,4 7,2 8,4 9 10,5 13,5 18 24,5 34

Coût moyen 3 2,7 2,4 2,1 1,8 1,75 1,93 2,25 2,72 3,4

Coût marginal 3 2,4 1,8 1,2 0,6 1,5 3 4,5 6,5 9,5

Recette marginale
(= prix)

3 3 3 3 3 3 3 3 3 3

Profit marginal 0 0,6 1,2 1,8 2,4 1,5 0 -1,5 -3,5 -6,5

Q12 : Tracer la courbe d’évolution du coût moyen sur le papier millimétré fourni. Vous mettrez le 
prix / coût en ordonnée et le quantité en abscisse - 10’
Q13 : Calculez le coût marginal du 4ième zepplin puis du 7ième sachant que le coût marginal 
correspond au coût supplémentaire de la dernière unité produite (ici un zepplin).  - 10’
Courbe de coût marginal à tracer chez soi => en cours
Q14 : Le prix du marché est de 3 millions d’€. Tracer la droite de prix, calculez le profit marginal et 
indiquez quand vous cesserez de produire (quelle sera la quantité maximum produite).
Quantité = 7. Le profit augmente à chaque zeppin jusqu’au 5iè, puis il diminue jusqu’à être nul jusqu’au 
7iè. Ensuite chaque nouveau zeppin fait perdre de l’argent.
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Q15 : Le marché évolue très rapidement. Le prix se modifie. En à peine une semaine, il passe à 4,5 
millions d’€. Comment évolue la quantité que vous pouvez produire avec ce nouveau prix ? Utilisez le 
graphique pour vous aider si nécessaire.
Si les élèves bloquent, leur dire de tracer une droite pour 3 millions d’€ (ou la montrer en vidéoprojection)
Q16 : Sachant à quelle condition le profit est optimal, en déduire la représentation de la courbe 
d’offre à partir de celle du coût marginal. 
∆+ prix => ∆+ O 
Or,  si ∏max <=> Cm = prix
Donc, si ∆+ prix => ∆+ Cm avec ∆+ O
Le courbes d’offre et de Cm ont la même forme => on peut déduire la courbe d’offre de la courbe de Cm.

Si le prix du marché augmente, je peux produire à un coût marginal plus important donc produire plus (cf. 
l’exemple) car cela augmente mes profits.
Donc l’offre augmente avec le prix
Comme ∏max …, l’offre augmente avec le coût marginal.

∏max augmente si le prix augmente. Si le prix augmente, le Cm qu’il est possible d’atteindre augmente et 
en conséquence, la quantité produite (offerte) => la courbe de Cm et d’offre évolue de façon similaire (ce 
sont les mêmes)

Définitions  : 
Coût total (CT) = ensemble des coûts de production de toutes les unités produites (coûts fixes et variables)
Coût moyen (CM) = coût que devrait avoir chaque unité produite si elle avait le même coût = CT / nombre
d’unité produite.
Coût marginal (Cm) = coût de la dernière unité produite = CTn – CTn-1

Recette totale (RT) = recette générée par toutes les idées vendues = prix x quantité vendue (p x Q)
Recette moyenne (RM) = recette que devrait impliquer chaque unité produite si elle générait le même gain
Recette marginale (Rm) = recette de la dernière unité vendue (c’est-à-dire le prix)

 ii. La demande : les déterminants de la demande du consommateur - 30’

Activité 5 : de l’influence du prix sur la demande 

La quantité demandée par un consommateur correspond à la quantité qu’il désire et qu’il est capable de se procurer à
un prix donné. […] Généralement, lorsque le prix d’un bien augmente, la quantité demandée par les consommateurs
diminue. […] Deux effets permettent de l’expliquer : 
[1] Lorsque le prix d’un bien augmente, le revenu réel des consommateurs (leur pouvoir d’achat) diminue. A revenu
nominal égal, les consommateurs peuvent acheter moins de biens et de services.
[2] Le bien dont le prix augmente est maintenant plus cher. […] Le consommateur a alors tendance à diminuer sa
consommation pour se tourner vers les substituts relativement moins chers. [Inversement], lorsque le prix d’un bien
baisse, la quantité demandée augmente.   

Source  : J. Sloman, A. Wride, D. Garratt, Principes d’économie, Pearson, 2015

Q17 : Laquelle des situations ci-dessous est conforme au texte ?
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Oralement demander si cette situation est systématique afin d’introduire les biens Giffen (D qui diminue 
avec le prix) et Veblen (D qui augmente avec le prix)
+ B&S substituable (coca – pepsi)/ complémentaire (déplacement en voiture -en train) => gilet jaune

Q18 : Selon vous, le prix est-il le seul déterminant de la demande des consommateurs ? Proposez 
d’autres facteurs explicatifs.
Introduction de la contrainte budgétaire, des goûts (préférences) et des prix relatifs. 

Q19 : Comparez l’évolution des quantités demandés lorsque le prix augmente de 1 à 2 €. Rédigez 2/3
lignes.
Dans le 1er schéma, la quantité diminue de 5. Dans second de 15 => plus grande sensibilité de la demande
au prix dans le second cas (à demander à l’oral aux élèves) => introduction rapide de la notion d’élasticité 
qui est une mesure de cette sensibilité.

Q20 : En déduire une représentation de la courbe de demande dans le cas d’un bien dont la demande 
est insensible à la variation de son prix. Complétez le troisième graphique en traçant la droite 
appropriée.

Correction du cas n°3 pour vérifier si l’idée est comprise => droite verticale (illustration possible : l’essence 
et les gilets jaune => pas de diminution de la c° lorsque le prix augmente => problème de budget pour de
nombreuses personne)

>>>>>>>>>--- POINT MÉTHODE ! : BIEN COMPRENDRE LES COURBES D’OFFRE ET DE DEMANDE ---<<<<<<<<<

Pour vous assurer que vous savez bien lire les informations données par les courbes d’offre et de demande, faites le
petit test suivant en vous référent au graphiques ci-dessous : 

- donnez un des titres suivants à chaque graphique : courbe d’offre, courbe de demande,
- quelles sont les quantités offertes et demandée pour le prix de 2 € ?

-  lorsque le prix diminue à 1,5 €, comment évolue l’offre ?, la demande ?

>>>>>>>>>>>>>>>----- ------------------------------------------------------------------------------------------------------<<<<<<<<<<<<<<<

2          2

1          1

1        2      3        4           1          2          3          4
Courbe de demande Courbe d’offre
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Qo = 4 ; Qd = 1 / Qo = 3 ; Qd = 3 (baisse de l’offre et augmentation de la demande)

 B. … Se confrontent et l’échange se réalise grâce à la fixation d’un prix d’équilibre

Objectifs     :   expliquer  la  détermination  de  l’équilibre ;  en  comprendre  la  représentation  graphique ;
comprendre ce qu’est  le gain à l’échange et expliquer qu’il  est maximum en situation d’équilibre ;
savoir représenter le gain à l’échange avec le surplus (et comprendre cette notion).

 i. Le prix d’équilibre

Activité   6     : Comment se fixe le prix d’équilibre sur un marché

Q21 à 23 : ...
Souligner oralement que O globale (et la D globale) s’obtiennent par agrégation (addition) de toutes les D 
ou O
A faire chez soi : tracer le graphique avec les courbes d’offre et de demande => laisser de la place sur le 
cahier / la feuille pour cela
Faire un point sur l’équilibre contrarié avec une slide (exemple du SMIC et plafonnement des loyers pour 
illustrer le rationnement de l’offre ou de la demande) +ajustement par les quantités (ex. : salle de cinéma 
=> pas pleine => autre salle + petite car pas de modification du prix de la place de cinéma)

 ii. Permet d’atteindre des gains à l’échange optimaux … 

Activité 7 : le marché concurrentiel fait du locataire et du propriétaire des gagnant lors de l’échange
Vous venez de trouver votre premier job, celui dont vous rêviez. Seul inconvénient, vous devez déménager
sur Toulouse. Compte tenu de votre futur salaire, vous décidez d’allouer au maximum un budget de 750 €
pour louer un appartement. 
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Q24 : indiquez sur graphique le point qui correspond à votre situation puis, tracez la droite qui relie
ce point à l’axe des ordonnées.

 

 0 1 2 3 4
Une fois  sur  place,  vos  nombreuses  visites  vous  amène à constater  que  le  prix  du marché est,  pour
l’appartement recherché, de 500 € par mois.

Q25 : représentez le prix d’équilibre sur le graphique. Vous tracerez la droite qui relie ce point à l’axe
des ordonnés.
Q26 : Proposez une représentation graphique du gain que vous réalisez grâce au fait que le marché
de l’immobilier est un marché concurrentiel. => trait rouge 
Q27 :  ce  gain  correspond au  surplus  du consommateur.  A  l’aide du graphique,  déduisez  en  une
définition.
Q27bis : Représentez graphiquement ce gain pour tous les prix entre le prix maximum et le prix
d’équilibre. => zone bleutée

Définitions  : 
Surplus du producteur = différence entre le prix auquel un producteur accepterait de vendre sa production
sur le marché et le prix d’équilibre du marché.
Surplus  global =  addition  des  surplus  de  tous  les  agents  économiques  intervenant  sur  le  marché,
consommateurs et du producteurs (ici somme des surplus du producteur et du consommateur)
Gain à l’échange : avantage obtenu par le biais de l’échange marchand par comparaison à la situation où
un agent économique doit produire lui-même. Il est mesuré par le surplus global. 

Q28 : A partir de la définition du surplus du producteur, proposez en une représentation graphique
(sur le graphique précédent).
Q29 : en déduire la représentation graphique du surplus global et sa définition. Complétez schéma et
l’espace pour la définition.

SES 2020/2021 – 1ère – Chapitre « Marché concurrentiel » 14

Prix des loyers1 000 €

500 €

Nombre d’appartements  sur 
le marché toulousain (en 
milliers)

750 €

Gain permis par l’échange 
sur un marché concurrentiel

Surplus du producteur

Offre d’appartements

Demande d’appartements



>>>>>>>>>>>>>>>>>> ---------- Pour conclure … ---------- <<<<<<<<<<<<<<<<<<
Compléter le schéma avec les termes suivants : Rencontre, allocation, diminue (2), maximum, augmente, 
gains à l’échange, plafond, baisse, quantité
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L’offre augmente quand le 
prix augmente et diminue 
quand il diminue

La demande augmente quand 
le prix baisse et diminue quand 
il augmente

Rencontre sur le marché
Fixation d’un prix et d’une 

quantité d’équilibre en l’absence 
de prix plafond ou plancher

Allocation optimale 
des ressources 

Surplus du consommateur 
et du producteur maximum

Gains à l’échange optimaux 
pour les co-échangistes



III. La dynamique du marché concurrentiel  

 A. Chocs d’offre (ou de demande) : le merveilleux retour à l’équilibre …

Objectifs     : expliquer ce qu’est un choc d’offre et un choc de demande (et leurs conditions); comprendre
qu’en absence de mécanisme de blocage du prix, un choc d’offre ou de demande engendre un nouvel
équilibre (et donc qu’un marché est toujours équilibré dans ce modèle) ; comprendre que l’ajustement
peut ne pas se faire (ajustement par les quantités / blocage des prix) ; illustrer graphiquement les effets
d’une taxe forfaitaire sur l’offre (exemple de choc)

 i. Choc d’offre : cas général 

Activité 8 : Des chocs qui déplacent des courbes …

Il y a deux ans, vous avez décidé de vous lancer dans la fabrication de vélos électriques haut de gamme.
Avec  bonheur  !  La  diffusion  d’un  discours  écologiste  sur  la  pollution,  le  réchauffement  climatique  a
convaincu de nombreux.ses consommateurs.trices à acquérir ce type de vélo. D’autres producteurs ont
eux aussi franchi le pas faisant de ce marché un marché très concurrentiel. 
Compte tenu de vos coûts, votre offre de vélo électrique peut être retracée comme suit  :  

Soucieux de tenir les engagements pris lors de la COP 21 qui s’est tenue à Paris, le gouvernement français 
prend  la  décision  de  soutenir  la  filière  de  construction  de  vélo  électrique.  Il  prend  la  décision  de
subventionner les producteurs à hauteur de 300 € par vélo. 

Q30 : A quel déterminant de l’offre ci-dessous correspond la subvention de 300 € ? 

Q31 : Proposez un exemple concret pour les autres déterminants. `
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Coût des facteurs de production

Politique fiscale

Technique de production



Coût du travail, prix des freins, prix des métaux utilisées pour fabriquer le cadre / nouvelle batterie (+
performante), nouvel alliage moins onéreux
Permet de faire un point rapide sur les déterminants de l’offre (partiellement vus au ch. précédent)

Q32 : La subvention permet de réduire le coût de fabrication de chaque vélo de 300 €. Tracer la
courbe correspondante. 

Prix (en €) 1600 1700 1850 2200 2800 3600

Nombre  de  vélos  produits  par  an
(en milliers)

2 2,2 2,4 2,7 3 3,2

Q33 :  Selon vous, le vote de la subvention constitue-t-il un choc d’offre positif ou négatif ? Justifiez
votre position. => positif : il affecte les coûts de production en le diminuant en moyenne de 300 € / vélo
(donc diminution du Cm de 300 € pour chaque niveau de Cm initiaux => possibilité de produire plus pour
des coûts constants hors subvention).
Q34 : La courbe de demande est une droite qui passe par les points (1,5 ; 3600) et (2,4 ; 2600). Quel
est le nouveau point d’équilibre ? Au point (2,4 ; 1800). Dans un premier temps, l’offre augmente sans
que le prix ne varie (2200). A ce prix, l’offre excède la demande (excédent) : le prix baisse pour retrouver
l’équilibre.

 ii. Et particulier : taxe forfaitaire dont s’acquitte le producteur

Pour favoriser le recours aux transports propres et/ou collectif,  le gouvernement décide de créer une
nouvelle taxe forfaitaire sur les voitures. Désormais, les producteurs de voiture doivent payer une taxe de
500 € sur le prix de vente de chaque voiture à l’État. 

Q35 : Selon vous, la courbe d’offre de voitures qui est similaire à celle des vélos électriques : 
- ne se modifiera pas.
- se déplacera vers la droite,
- se déplacera vers la gauche.
Faites un choix et justifiez le en 2 lignes.
Affecte le profit des producteurs à la baisse : la taxe représente un coût supplémentaire => pour limiter le 
coût total, le producteur a donc intérêt à réduire le nombre de voiture produite (il faut rappeler que le prix 
étant donné, pas de possibilité de jouer sur ce dernier pour augmenter les recettes).

Pour ultime vérification => peu de temps après, le prix de l’acier et de l’aluminium, métaux utilisés pour 
fabriqué le cadre, augmentent. Indiquez ce que sera le déplacement de la courbe d’offre en le justifiant.  

Point sur la demande directement au tableau pour faire une évaluation formative  : rappel sur déterminants
de la demande (prix produit proche  ; revenu et préférence -goût) puis simulation à partir d’une courbe de 
demande de glace à la vanille => Ex.  : coup de chaleur (D augmente)  ; nouvelle barre chocolaté glacée (D 
diminue => substitution

 B. Mais avec avec une possible diminution des gains à l’échange (ou « pourquoi taxer n’est 
pas bien ... »)

Objectifs     : Illustrer graphiquement les effets d’une taxe forfaitaire sur la demande (exemple de choc) ;
expliquer graphiquement les effets d’une taxe en terme de gains à l’échange.

 i. Une taxe forfaitaire acquittée par les consommateurs
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Pour lutter le réchauffement climatique, le gouvernement décide d’augmenter la taxe carbone sur les
carburant (+4 centimes / litre). 
Q36 : Tracer schématiquement la courbe de demande de carburant  avant taxation puis, la courbe
après taxation.  Indiquez la la chronologie des différents événements qui se produisent pour passer
d’une courbe à l’autre (en les numérotant) 
1 => la taxe augmente le prix (déplacement sur la courbe vers la gauche jusqu’au point de rencontre ligne
prix et courbe de demande) => plus d’équilibre
2 => la quantité demandée diminue (afin de retrouver un point d’équilibre => à partir du point sur la droite
de demande on déduit la nouvelle quantité demandée => on déplace la droite de demande, parallèlement
à la première de sorte qu’elle coupe la droite d’offre au point correspondant à la nouvelle quantité).

P1 + T
1

P0 2
3

P1

          Q1    Q0

Q37 :  Cette  courbe correspond-elle  à  la  situation  des  gilets  jaunes ?  Justifiez  puis  proposez  une
courbe qui vous paraît plus adaptée le cas échéant.  => dans le cas des gilets jaunes, le phénomène
suivant ne se produit pas : la diminution de la demande. 
La raison est la suivante : dans l’esprit de ce modèle, à budget constant, l’augmentation d’un prix conduit
normalement à une baisse de la consommation du bien qui se trouve remplacé par un bien équivalent,
c’est-à-dire qui offre un service et une satisfaction similaire. Par exemple, je remplace la glace au chocolat
par des barres chocolatées glacées. Cet effet se nomme « l’effet de substitution     » 
Dans  le  cas  de  l’augmentation  du  prix  de  l’essence  avec  une  taxe  carbone,  le  but  est  que  les
consommateurs-conducteurs délaissent leur voiture au profit d’un mode de déplacement qui offre le même
service. Mais encore faut-il pourvoir le faire ! Or, sans train, sans transport public (bus, tram, etc.) ou la
possibilité de prendre un vélo (distance trop longue), l’usage de la voiture ne peut pas être remplacé.
Donc, la substitution ne se fait pas entre voiture / autre mode de transport mais entre budget consacré à
l’essence et celui qui est consacré aux loisirs … D’où l ‘apparition de gilets jaunes. 
Dans  notre  schéma,  cela  se  traduit  par  une  courbe  verticale  (ou  quasiment  verticale)  qui  traduit  une
absence (ou une très faible) sensibilité de la demande à la variation du prix.

        P1

On voit dans ce graphique qu’une forte augmentation du 
prix (de P0 à P1) n’engendre qu’une très faible 
modification de la demande (de Q0 à Q1)

 P0

       Q1     Q0
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 ii. Source de diminution du surplus global. 

Activité 11 : Taxe et surplus, la grande diminution ...

Q38 à 42 : question du document (1 à 5)
Q38 : la quantité demandé diminue dans la mesure où le prix augmente (déplacement de la courbe de 
demande vers la gauche) ; le prix hors taxe passe de P en P’ qui est inférieur à P (baisse du prix hors taxe. 
Attention, le prix avec taxe est supérieur au prix d’équilibre initial (P’+T > P).
Q39 : Surplus du producteur = B ; Surplus du consommateur = A ; recette fiscale = E
Q40 : Le surplus diminue à cause de l’augmentation du prix (prix avec taxe). En effet, l’écart entre le prix 
qu’accepterait de payer les consommateurs diminue entre la situation initiale (hors taxe) et la situation avec
taxe. Prenons le cas d’un demandeur / consommateur qui accepterait de payer un prix maximum 
correspondant à P1 et comparons les deux situations (sans et avec taxe) :

    
    P1

          P’+ t

     P       
P’

Dans notre exemple, nous observons une diminution du surplus pour le consommateur qui accepterait de 
payer au maximum P1 : P1 – P > P1 – (P’ + t), ce qui se visualise bien avec la diminution de la taille du trait 
rouge épais.
Q41 : Même chose pour le producteur (de façon symétrique) : son prix de vente hors taxe (ce qu’il 
conserve) diminue passant de P à P’. 
Q42 : Les recettes fiscales ne compensent pas les pertes de surplus des consommateurs et des 
producteurs. Si nous comparons la situation avec taxe à la situation sans taxe, nous pouvons voir 
graphiquement qu’une partie « manque » lorsqu’une taxe est instaurée

>>>>>>>>>>>>>>>>>> ---------- Pour conclure … ---------- <<<<<<<<<<<<<<<<<<
Proposez une synthèse de la 3ième partie en utilisant / présentant : 
- la notion de choc d’offre et de demande,
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- le déplacement des courbes d’offre et de demande selon les types de chocs,
- le mécanisme de retour à l’équilibre,
- la notion de surplus.

>>>>>>>>>>>>>>>> ---------- Pour aller plus loin … ---------- <<<<<<<<<<<<<<<<

Vidéo, textes, livres qui permettent d’affiner sa réflexion, et son esprit critique ...

De l’efficacité du marché (Milton Friedman) : https://www.youtube.com/watch?v=47lazI9h_SE 
Critique  de  la  théorie  du  marché  (Steve  Keen)  :  https://www.franceculture.fr/emissions/entendez-vous-
leco/les-crises-en-theme-14-steve-keen-les-economistes-etaient-tres-fiers-avant-la-crise (de 16’16 à 18’43)
Tout  n’est  pas  marchand :  https://www.alternatives-economiques.fr/y-a-t-relations-non-marchandes/
00057935 
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Petit récapitulatif des définitions, des mécanismes et savoir-faire à bien maitriser ...

Les notions

Nouvelles ...
Institution     :  ensemble  de  règles  et  d’organisations  qui  donnent  un  cadre  aux  interactions  entre  les
individus et permettent qu’elles se coordonnent.
Droits  de  propriété  :  droit  garanti  et  protégé  de  choisir  l’usage  d’un  bien.  Le  propriétaire  se  voit
reconnaitre le droit d’utiliser le bien, d’en retirer un revenu (ex. le louer) et d’en disposer (ex. le vendre).
Preneur de prix (price taker)  : situation qui correspond au fait qu’un agent seul (offreur ou demandeur) ne
peut influencer le prix d’un marché. Conséquence de l’atomicité d’un marché.
Coût (marginal, total et moyen)  : 
- Coût marginal (Cm)  : coût de la dernière unité produite (= Coût total jusqu’à la dernière unité – coût total
jusqu’à l’avant dernière unité)
- Coût moyen (CM)  : coût qu’auraient toutes les unités produites si elles devaient avoir le même coût (Coût
total /quantité produite = CT / Q)
- Coût total (CT)  : ensemble des coûts engendrés par la production.
Recette (marginale, totale et moyenne)  : 
-  Recette  marginale  (Rm)  :  recette  liée à  la  vente de la  dernière  unité  produite  (=  le  prix  du marché
concurrentiel dans le modèle en CPP)
- Recette moyenne (RM)  : recette qu’engendrerait chaque unité produite si elles devaient avoir le même  (=
le prix du marché concurrentiel dans le modèle en CPP)
- Recette totale (RT)  : ensemble des gains engendrés par la vente de la production (= quantité produite x
prix du marché)
Profit     :  gain  lié  à  la  différence  entre  la  recette  totale  et  le  coût  total.  Dans  le  modèle  du  marché
concurrentiel (CPP), il est maximum lorsque le coût marginal et égal au prix du marché (p =  C m). Profit =
recette totale – coût total.
Allocation  des  ressources     :  répartition  (ou  distribution)  des  ressources  entre  les  différents  agents
économiques. Elle est optimale à l’équilibre sur un marché en situation de concurrence pure et parfaite.
Gains à l’échange  : avantages que procure l’échange par comparaison à une situation dans laquelle l’agent
économique doit produire lui-même. Il est maximum à l’équilibre sur un marché concurrentiel.
Surplus (global, du consommateur et du producteur)  :  mesure du gain à l’échange de chacun des co-
échangistes. 
- Pour le consommateur  : gain lié à la différence entre le prix qu’il aurait accepté de payer pour avoir une
unité de bien (ou service) et le prix du marché.
- Pour le producteur  : gain correspondant à la différence entre le prix auquel un producteur accepterait de
vendre une unité de bien (ou service) et le prix du marché.
- Surplus global  : addition des surplus des agents économiques intervenant sur le marché (attention, l’État
peut être un ce ces agents économiques)
Taxe forfaitaire  : prélèvement d’un montant fixe effectué par la puissance publique.
Prix plancher / prix plafond : prix minimum auquel un agent peut accéder à un bien ou un service. Il est
supérieur au prix du marché. Par exemple le SMIC / prix minimum auquel un agent peut accéder à un bien
ou un service. Il est supérieur au prix du marché. 

Et mémorisées en seconde ... 
Modèle     :  représentation simplifiée de la réalité qui  vise à mettre au jour ou à expliquer des liens de
causalité.
Marché     : lieu réel (physique, immatériel) ou fictif de rencontre de l’offre et de la demande. L’échange s’y
réalise par le biais d’un prix.
Offre     : quantités de biens et/ou de services que proposent les producteurs sur le marché pour un prix
donné.
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Demande     :  Quantité de biens et de services que les consommateurs sont prêts à acquérir sur le marché
pour un prix donné.
Prix d’équilibre : prix qui égalise l’offre et la demande (et grâce auquel se réalise l’échange).
Quantité d’équilibre  : quantité pour laquelle l’offre et la demande de B&S sont égales.

Les mécanismes (ou ensemble de relations causales)

Déplacement sur la courbe d’offre : le prix diminue / augmente => déplacement sur la courbe => 
modification des quantités offertes à la baisse / à la hausse
Déplacement de la courbe d’offre : choc d’offre => les conditions de production sont modifiées => les
coûts de production s’accroissent / diminuent => la courbe d’offre se déplace à gauche / à droite de la
courbe initiale
Déplacement sur la courbe de demande :  le prix diminue / augmente => déplacement sur la courbe =>
modification des quantités demandées à la hausse / à la baisse.
Déplacement de la courbe de demande : choc de demande => les conditions de consommation sont
modifiées => la satisfaction (l’utilité) des consommateurs s’accroit / diminue => la courbe de demande se
déplace à droite / à gauche de la courbe initiale

ATTENTION : il ne faut pas confondre mouvement sur et de la courbe. Une modification du prix du
bien ou service engendre un déplacement sur la courbe (le prix se modifie et amène une modification
des  quantités).  Un  changement  des  conditions  de  production  ou  de  consommation  affecte  les
quantités produites (les quantités varient puis le prix se modifie).

Pense-bête des savoir-faire, capacités, méthodes et calculs bien compris
Construire une argumentation : la méthode AEI
Lire et décrypter un texte 
Calculer recettes, coûts et profit du producteur 
Représenter un marché théorique à l’aide d’une courbe d’offre et de demande (au besoin avec un exemple
fictif), 
Réaliser le déplacement des courbes d’offre et de demande selon les types de chocs, notamment une taxe
forfaitaire,
Représenter  les  surplus  du  consommateur,  du  producteur  (et  de  l’État)  en  situation  d’équilibre
concurrentiel et avec application d’une taxe forfaitaire. 
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